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de l’ensemble, composant la Cisleithanie. Aiusi dans la Consti­

tution de décembre l’idée fédéraliste du Diplôme d ’octobre con­

quiert de nouveau sa place et les divers pays apparaissent 

comme les éléments essentiels de la Cisleithanie. En vérité, dans 

la  Constitution de décembre les droits des pays sont augmentés 

et l ’Autriche nouvelle devient un E tat organisé sur la base des 

individualités politico-historiques.

Mais cette organisation est très compliquée et oscille conti­

nuellement entre le principe centraliste et le principe fédéraliste. 

C’est un compromis, où ces deux principes se coudoient et qui 

donne le moyen à l'un ou à l’autre , selon la situation politique, 

de se développer aux dépens du second. Les pays ne sont pas 

reconnus dans le cadre de l’Autriche comme des Etats distincts, 

ils ne le sont pas non plus comme les membres d ’un Etat fédéral 

supérieur, puisque la Constitution fait en apparence de l’Autriche 

un Etat unitaire, mais ils ne sont pas de simples unités adminis­

tratives. Les Diètes des pays subsistent toujours et elles conser­

vent leurs anciens droits comme assemblées législatives. Les Cons­

titutions des pays ne peuvent être modifiées que par les Diètes 

elles-mêmes. Le pouvoir central ne peut agrandir  son pouvoir 

aux dépens de celui des Diètes, qui est inscrit dans les Constitu­

tions des pays. Les décisions des Diètes ont le caractère de 

vraies lois, les lois votées p a r  les Diètes sont équivalentes à 

celles du Parlem ent central.  P a r  toutes ces qualités l’Autriche 

actuelle se rapproche d'un Etat fédéral et cette division en pays  

est un élément qui permet à l’Autriche actuelle d ’évolu- r  facile­

ment en une véritable fédération d ’Etats.

Le principe fédéraliste de la Constitution de décembre était


